Portant  fuppreffiion  des  deux  offices  de  Trèforiers  de  la  Marine 
ér  des  deux  offices  de  Trèforiers  des  Colonies:  Et  création 
de  deux  nouveaux  offices  de  Trèforiers  de  la  Marine  ér  des 
Colonies  réunis . 

Donné  à VerfàiJIes  au  mois  de  Février  1771.. 

Regijîré  en  la  Chambre  des  Comptes. 

LOUIS,  PAR  LA  GRÂCE  DE  DlEU,  ROI  DE  FRANCE 
ET  DE  NAVARRE  : A tous  préfens  & à venir;  Salut. 
Nous  avons  par  notre  Edit  du  mois  de  novembre  1749’, 
défuni  le  fervice  de  nos  Colonies  de  celui  de  la  Marine  ; nous 
avons  reconnu  par  le  compte  que  nous  nous  fommes  fait 
rendre  de  ces  deux  différens  fervices , que  la  réunion  feroit 
avantageufe  à fadminidration  de  la  Marine  & des  Colonies, 
& apporîeroit  une  économie  fur  les  droits  d’exercice  & taxations 
attribués,  tant  aux  Trèforiers  généraux  de  la  Marine  qu'à 
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ceux  des  Colonies:  C’eft  en  conféquence  de  ces  motifs  que 
nous  nous  fommes  déterminés  à fupprimer  les  deux  offices  de 
Tréforiers  généraux  de  la  Marine,  & les  deux  de  Tréforiers 
généraux  des  Colonies;  <5c  que  nous  avons  réfolu  de  créer 
deux  offices  de  Tréforiers  généraux  de  la  Marine  5c  des  Colonies 
réunis.  A CES  CAUSES,  5c  autres  à ce  nous  mouvant,  de 
l’avis  de  notre  Confeil,  5c  de  notre  certaine  fcience,  pleine 
puiffiince  5c  autorité  royale  ; Nous  avons  par  le  préfent  Édit 
perpétuel  5c  irrévocable,  dit,  flatué5c  ordonné;  difons,  ftatuons 
5c  ordonnons,  vouions  5c  nous  plaît  ce  qui  fuit: 

Article  premier. 

Nous  avons  éteint  5c  fupprimé,  éteignons  & fupprimons 
les  deux  offices  de  Tréforiers  généraux,  i’un  ancien  & l’autre 
alternatif,  de  la  Marine;  5c  les  deux  offices  de  Tréforiers 
généraux,  i’un  ancien  5c  l’autre  alternatif,  de  nos  Colonies, 
enfembie  les  gages,  augmentations  de  gages,  taxations  5c  émo- 
Iumens  y attribués,  qui  feront  rejetés  de  nos  états,  à compter 
du  i.er  Janvier  de  ia  préfente  année;  vouions  que  les  fleurs 
Defeiie  de  la  Garejade  5c  Radix  de  Sainte-Foi,  Tréforiers  de 
la  Marine;  les  fieurs  Baudard  de  Sainte- Jame,  5c  de  Saint- 
Laurent , Tréforiers  des  Colonies,  propriétaires  5c  pourvus 
defdits  offices,  remettent  leurs  provifions,  quittances  de  finance 
5c  titres  de  propriété,  entre  les  mains  du  fieur  Contrôleur 
générai  de  nos  finances,  pour  être  procédé  à la  liquidation  de 
leurs  finances,  5c  pourvu  à leur  rembourfement,  des  deniers 
qui  feront  à ce  deffinés. 

I I. 

POUR  5c  au  lieu  defdits  offices  fupprîmés,  nous  avons  créé 
5c  érigé,  créons  5c  érigeons  deux  offices  de  nos  Confeiilers- 
Tréforiers  généraux  de  la  Marine  5c  de  nos  Colonies  réunis, 
l’un  ancien  5c  l’autre  alternatif,  qui  feront  remplis;  favoir, 
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l’ancien  par  ledit  fieur  Defelle  de  la  Garejade,  qui  continuera 
l’exercice  de  la  Marine  de  fera  celui  des  Colonies  en  la  préfente 
année  1771;  de  l’alternatif  par  ledit  fieur  Baudard  de  Sainte- 
Jame,  qui  entrera  en  exercice  l’année  prochaine  1772,  lefquels 
Tréforiers  généraux  continueront  à l’avenir  de  faire  alternati- 
vement l’exercice  defdits  offices  de  la  Marine  de  des  Colonies, 
réunis  par  le  préfent  Édit;  de  jouiront  de  tous  les  honneurs, 
prérogatives  de  droits  attribués  aux  Tréforiers  généraux,  tant 
de  la  Marine  que  des  Colonies,  par  les  Édits  de  création  de 
ceux  fupprimés  par  l’article  précédent , de  autres  depuis  rendus, 
comme  s’ils  étoient  rappelés  de  exprimés  en  détail  par  le  préfent 
Édit. 

I I I. 

Les  deux  Tréforiers  préfentement  créés,  recevront  chacun 
dans  l’année  de  fon  exercice,  tous  les  deniers  que  nous  deffi- 
nerons  pour  les  dépenfes  de  notre  Marine  de  de  nos  Colonies, 
enfemble  de  ceux  à nous  appartenans,  de  provenant,  tant  des 
fonds  extraordinaires  qui  pourront  nous  advenir,  foit  en  France, 
foit  dans  toutes  nos  Colonies  de  à leur  occafion,  que  du  produit 
net  des  impofitions  de  droits  qui  fe  lèvent  de  fe  lèveront  à l’avenir 
à notre  profit  dans  toutes  lefdites  Colonies;  de  emploieront 
tous  lefdits  deniers  à payer  les  dépenfes  de  notredite  Marine 
de  de  nofdites  Colonies,  le  tout  conformément  à notre  Décla- 
ration du  4 mars  1744,  de  aux  états  qui  en  feront  arrêtés 
en  notre  ConfeiL 

I V. 

Nous  avons  fixé  de  fixons  la  finance  de  chacun  defdits 
deux  offices  de  Tréforiers  généraux  de  la  Marine  de  des  Colonies 
réunis,  créés  par  le  préfent  Édit,  à la  fomme  de  douze  cents 
mille  livres,  laquelle  fera  payée  par  chacun  defdits  Tréforiers, 
ès  mains  du  Tréforier  de  nos  revenus  cafuels;  de  avons  attribué 
de  attribuons  annuellement  à chacun  defdits  Tréforiers  généraux, 
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tant  en  exercice  que  hors  d’exercice,  quarante-huit  mille  livres 
de  gages,  fur  ie  pied  du  denier  Vingt-cinq  de  ladite  finance,  &; 
quarante  mille  livres  de  taxations  fixes,  que  ledit  Tréforier  en 
exercice  retiendra  par  Tes  mains  fur  les  deniers  de  fa  recette, 
(Sc  que  hors  d’exercice  il  recevra  fur  fes  quittances,  de  fon 
compagnon  d’office  , fuivant  remploi  qui  en  fera  fait  dans 
nos  états. 

V. 

Celui  des  Tréforiers  qui  fera  en  exercice,  jouira  en  outre 
de  la  Comme  de  cent  quatre-vingts  mille  livres,  à laquelle  nous 
avons  fixé  les  frais  qu’il  aura  à faire  pour  fon  exercice,  tant  à 
Paris  que  dans  fes  ports  dé  France  & dans  nos  Colonies;  (Sc 
en  outre  de  deux  deniers  pour  livre  fur  les  dépenfes  qui 
excéderont  dix  millions  jufqua  vingt,  & d’un  denier  pour 
livre  de  toutes  les  fouîmes  qui  excéderont  lefdits  vingt  millions, 
à quoi  quelles  puiffent  monter  ; defqu  elles  attributions  lefdits 
Tréforiers  feront  dépenfe  dans  les  états  au  vrai  & compte  de 
leurs  exercices,  auxquels  elfes  feront  pallees  & allouées  fans 
difficulté,  en  vertu  du  préfent  Édit. 

V I. 

Les  DITS  fieurs  Defelie  de  la  Garejade  & Baudard  de 
Sainte- Jame,  exerceront  alternativement  lefdits  offices  de  Tré- 
foriers  de  la  Marine  & des  Colonies,  créés  par  le  préfent  Édit, 
en  vertu  de  leurs  anciennes  provifons  & de  leurs  aéles  de 
réception  en  notre  Chambre  des  Comptes,,  fans  qu’ils  foient 
obligés  d’obtenir  de  nous  de  nouvelles  lettres  de  provifons,  ni 
de  lé  faire  recevoir  de  nouveau  en  notredite  Chambre  des 
Comptes,  dont  nous  les  avons  difpenfés  & difpenfons:  Voulons 
que  la  quittance  de  finance  de  chacun  defdits  deux  offices  créés 
par  le  préfent  Edit , foit  feulement  enregifrée  en  notredite 
Chambre  des  Comptes,  & que  du  nouveau  titre  fous  lequel 
lefdits  offices  font  à préfent  établis,  mention  foit  faite  fur  les 
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anciennes  provifions  defdits  fieurs  Défelle  de  la  Garejade  6c 
Baudard  de  Sainte-Jame,  par  le  fieur  Contrôleur  général  des 
finances,  que  nous  avons  commis  à cet  effet;  6c  au  moyen  de 
ladite  finance  de  douze  cents  mille  livres,  qui  fera  payée  par 
chacun  defdits  Tréforiers,  nous  les  avons  déchargés  de  déchar- 
geons, eux  & leurs  fucceffeurs  auxdits  offices,  de  donner  caution 
pour  raifon  de  leur  maniement,  dont  ils  compteront  par  état  au 
vrai  en  notre  Confeil  6c  enfuite  en  notredite  Chambre  des 
Comptes,  à laquelle  iis  ne  feront  tenus  de  préfenter  leurs  comptes 
que  cinq  années  feulement  après  l’année  de  leur  exercice  expirée; 
dérogéant  à cet  égard  à l’article  XVII  de  notre  Edit  de  1669* 

VIL 

VOULONS  que  dans  nos  états  qui  feront  expédiés  pour  les 
dépenfes  de  notre  Marine  de  de  nos  Colonies,  il  foit  fait  fonds 
annuellement  de  la  fournie  de  douze  mille  livres  pour  les  épices 
de  chacun  des  comptes  de  la  Marine  6c  des  Colonies;  6c  qu’à 
l’égard  des  façons,  vacations,  jetons  d’argent  6c  autres  dépenfes 
pour  la  reddition  defdits  comptes,  le  tout  foit  payé  par  lefdits 
Tréforiers,  fur  les  droits  d’exercice  6c  taxations  que  nous  leur 
avons  attribués  par  le  préfent  Edit , fans  néanmoins  que  lefdits 
Tréforiers  puiffent  prétendre  être  difpenfés  d’acquitter  ce  qui 
pourra  excéder  ladite  foinme  de  douze  mille  livres,  dont  fera 
fait  fonds  pour  lefdites  épices. 

VIII. 

Les  fonds  des  gages,  frais,  taxations,  tant  fixes  que  cafuelles, 
6c  épices,  énoncés  ès  articles  ci-deffus,  feront  annuellement  faits 
dans  nos  états  de  la  Marine,  à commencer  du  i.er  Janvier  de 
la  préfente  année;  6c  lefdits  Tréforiers  en  retiendront  le  montant 
par  leurs  mains,  fans  être  fujets  en  aucuns  cas,  à la  retenue  des 
quatre  deniers  pour  livre. 

I X. 

Les  Contrôleurs  généraux  defdits  Tréforiers  fupprimés,  de 
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fa  Marine  & des  Colonies,  continueront  ieurs  fondions  auprès 
des  Tréforiers  de  la  Marine  & des  Colonies  réunis,  créés  par 
le  préfent  Edit,  aux  mêmes  gages  Si  droits  que  ceux  dont  ils 
jouiffent  actuellement. 

X,. 

COMME  il  a été  fait  pïufieurs  recettes  Si  dépenfes  pour  le 
fervice  des  Colonies,  par  le  feu  fieur  Baudard  de  Vaudefir 
Si  ledit  fieur  Baudard  de  Sainte-Jame  fon  dis,  depuis  le  i.e‘ 
Janvier  de  la  préfente  année,,  tant  en  France  que  dans  les  Colo* 
nies,  dont  les  ordonnances  ont  été  expédiées  au  nom  defdits 
fieurs  Baudard  de  Vaudefir  Si  de  Sainte-Jame,  en  exercice 
en  la  préfente  année,  nous  avons  validé  & validons  toutes 
lefdites  ordonnances  expédiées  ou  à expédier,  tant  en  France 
que  dans  lefdites  Colonies,  au  nom  defdits  fieurs  de  Vaudefir 
Si  de  Sainte-Jame,  pour  fervir  & valoir,  ainfi  que  les  acquits 
qui  y feront  joints,  au  nom  Si  tant  à la  charge  qua  la  décharge 
dudit  fieur  Defelle , Tréforier  général  de  la  Marine  & des 
Colonies,  créé  par  le  préfent  Edit,  en  exercice  en  la  préfente 
année,  par-tout  & ainfi  qu’il  appartiendra;  à l’effet  de  quoi  les 
héritiers  dudit  fieur  de  Vaudefir,  Si  ledit  fieur  de  Sainte-Jame, 
feront  tenus  de  remettre  audit  fieur  Defelle,  tous  les  fonds  &, 
valeurs  qu’ils  auront  en  leurs  mains,  defiinés  aux  dépenfes  des 
Colonies  pour  la  préfente  année  , enfemble  tous  les  acquits  qu’ils 
auront  retirés  pour  objets  de  dépenfes  de  la  préfente  année. 

X E 

Les  fieurs  Radix  de  Sainte-Foix,  Tréforier  de  la  Marine; 
& de  Saint-Laurent,  Tréforier  des  Colonies,  fupprimés  par  le 
préfent  Édit,  jouiront,  à compter  du  i.er  Janvier  dernier,  des 
intérêts  fur  le  pied  du  denier  Vingt,  des  fommes  auxquelles  les 
finances  de  leur  office  feront  liquidées,  jufqu'à  leur  aéïuel 
rembourfement,  lequel  fera  fait  jufqua  concurrence  de  moitié 
d’icelles,  dans  le  cours  de  la  préfente  année;  & à l’égard  de 
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l’autre  moitié,  elle  ne  pourra  être  effeéluée  qu  après  l’entier 
apurement  <$t  correction  de  leurs  exercices,  & en  rapportait 
par  eux  le  certificat  de  quitus  de  notre  Procureur  général 
en  notredite  Chambre  des  Comptes.  Si  donnons  en 
MANDEMENT  à nos  amés  & féaux  Conféillers  les  Gens 
tenant  notre  Chambre  des  Comptes  à Paris,  que  notre  préfént 
Edit  ils  aient  à faire  lire,  publier  & regiftrer;  & le  contenu  en 
icelui  garder,  obferver  & exécuter  félon  fa  forme  & teneur, 
nonobfiant  toutes  chofes  à ce  contraires,  auxquelles  nous  avons 
dérogé  & dérogeons:  CAR  TEL  EST  NOTRE  PLAISIR;  de 
afin  que  ce  foit  chofe  ferme  & fiable  à toujours,  nous  y avons 
fait  mettre  notre  feel.  Donné  à Verfailles  au  mois  de  février, 
l’an  de  grâce  mil  fépt  cent  foixante-onze , & de  notre  règne  le 
einquante-fixième.  Signé  LOUIS.  Et  plus  bas , Par  le  Rot. 
Signé  Phelypeaux.  Vifa  DE  Maupeou,  pour  fuppreffiion 
des  deux  offices  de  Tréforiers  de  la  Marine  if  des  deux  offices 
de  Tréforiers  des  Colonies , if  création  de  deux  nouveaux  offices 
de  Tréforiers  de  la  Marine  if  des  Colonies  réunis . Vu  au  Confeil, 
Ter  ray.  Et  fcellé  du  grand  fceau  de  cire  verte,  en  lacs  de 
foie  rouge  & verte. 
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Regifiré  en  la  Cambre  des  Comptes,  oui  & ce  requérant  le  Procureur  général 
du  Roi,  pour  être  exécuté flou  fa  forme  & teneur,  fans  que  la  dfpenfe  de  donner 
caution,  accordée  auxdits  Tréfjiers  créés  par  le  préfent  Edit , puijfe  s'étendre  a 
leurs  fuccefeurs  ; & a la  charge  que  la  nouvelle  finance  de  leurs  offices  fixée  par 
l'article  1 V dudit  Edit , demeurera  afieélée  & hypothéquée  tant  aux  débets  des 
comptes  de f dits  Defelle  de  la  Garejade  & Raudard  de  Sainte- Jame , que  de 
ceux  dont  ils  font  tenus  pour  raifon  de  leurs  offices  fupprimés  : Que  les  taxations 
des  Tréforiers  de  la  Marine  & des  Colonies,  feront  jugées  au  grand  Bureau , en 
la  manière  accoutumée  : Que  le  rembourfement  de  la  moitié  des  finances  defdits 
offices  fupprimés,  ordonné  par  l’article  XI  dudit  Edit,  ne  pourra  être  effectué 
quen  fiaifant  par  lefdits  Radix  de  Sainte  - Foy  & de  Saint  - Laurent , leurs 
créanciers  fur  lefdits  offices  ou  leurs  repréfentans  qui  recevront  ledit  rembour- 
fement ou  portion  d’ icelui,  leur  foumiffion  au  greffe  de  la  Chambre , de  rapporter, 
s il  y a lieu,  les femmes  qui  pourraient  par  l’évènement  des  redditions,  apure  mens 
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& corrections  des  comptes  dejdïts  de  Saint e-Foy  & de  Saint-Laurent , excéder 
l'autre  moitié  def dites  finances , réfiervée  par  ledit  article  : Qite  fions  le  bon  plaifir 
du  Roi , il  fiera  compté  en  la  Chambre  par  lefidits  nouveaux  Tréfioriers  de  la 
Marine  êf  des  Colonies,  à compter  du  iér  Janvier  iyy  i , par  deux  comptes 
difiincls  & fiéparés,  le  premier  des  recettes  & dépenfies  de  la  Marine , le fiecond 
des  recettes  dépenfies  des  Colonies  ; & que  lefidits  comptes  fieront  préfient és  t 
fiavoir  celui  de  la  Marine , deux  ans  apres  chacune  année  d’exercice  expirée , 
conformément  à l’article  V de  l’Edit  de  juin  j-yiy;  & celui  des  Colonies , 
dans  cinq  ans  après  l’année  de  l’exercice  expirée , corfiormément  à l’article  X 
de  l’Edit  de  novembre  iyqy,  de  création  des  offices  de  Tréfioriers  des  Colonies- 
fans  néanmoins  aucune  augmentation  de  frais  de  compte  ni  taxations , ainfii 
qu’il  s’obfierve  pour  les  comptes  de  la  Tréforerie  de  l’ Extraordinaire  des  guerres , 
é?  Conformément  a l’arrêt  d,u  Confie  il  & aux  lettres  patentes  expédiées  fur  iceluê, 
du  6 janvier  iy  6 o &"  au  tarif  y annexé , regifilrés  en  la  Chambre  le  y x du 
même  mois.  Et  fiera  le  Roi  très  - humblement  fupplié , en  tout  temps  & en 
toutes  occafions , de  ne  point  ordonner  les  rembourfcnïens  de  finance  d’offices 
que  fur  des  avis  de  finance  expédiés  en  la  Chambre , conformément  a l’ ancien 
ufage.  Les  Semefires.  afijemblés , le.  quatre  mars  mil fiept  cent  fioixante  ■ orryi 

Signé  Mars  a la  n.. 
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